
 n° 60 n° 60 n° 60 n° 60 octobre 2014 

 Par une belle journée d'été, en ce 8 septembre, la 
reprise pour nous fut enchanteresse. 

Nous étions 8 randonneurs à fouler les chemins fores-
tiers de la vallée de la Bièvre. 

D'une longueur d'environ 40 km, la Bièvre est le seul af-
fluent de la Seine à Paris. Son nom vient de la couleur 
des castors nombreux autrefois. (brun - bièvre). 

Etroite comme un ru et s'élargissant pour devenir ri-
vière, son eau peu calcaire servait autrefois aux tanne-
ries. 

La Bièvre prend sa source à Guyancourt pour finir au 
coeur d'Antony. 

Nous longions la rivière qui serpente à travers la nature 
et  les étangs, quand au bord du talus, un chêne gigan-
tesque et sans doute plus que centenaire nous surprit 
par son envergure. Il déployait autour de lui, d'énormes 

branches noueuses. 

Plus loin, d'anciennes fontaines qui ont tari sans doute 
depuis longtemps, nous faisaient nous arrêter. 

Nous cherchions un endroit agréable pour nous poser. 
Au détour d'un petit sentier ombragé, une enclave appa-
rut, juste pour nous 8. Et devinez quoi? à nos pieds, à la 
surface de l'eau, un tapis de nénuphars blancs s'offrit à 
nous pour le plaisir des yeux. Les uns en bouton, les au-
tres ouvrant leur corolle au soleil et autour, une onde 
légère parcourait la rivière. 

Par instant, le silence se faisant, nous nous laissions en-
vahir par le bien-être que ce tableau nous procurait.. 

Doucement, revenant à la réalité, nous reprîmes notre 
bâton pour poursuivre la marche puis nous dire au revoir 
et à la prochaine fois. 

                Micheline L. 



ujourd’hui c’est l’automne 

 

n peu de brume s’accroche au branches 

 

ourbillonne la feuille dans le vent qui les penche 

 

rdinaire ballet figures monotones 

 

usique de la pluie qui nous joue du piano 

 

uages poursuivant la fuite des oiseaux 

 

coute et regarde comme l’automne est beau 
 

Babeth C. 

 

ATELIERATELIERATELIERATELIER    
    

ECRITUREECRITUREECRITUREECRITURE    
    

du 30 septembre 2014du 30 septembre 2014du 30 septembre 2014du 30 septembre 2014    

HOMMAGEHOMMAGEHOMMAGEHOMMAGE    
    

Merci à toi qui, à l'âge tant attendu pour enfin échapper aux contraintes 

d'un métier ennuyeux et répétitif, n'as pas voulu fuir la grisaille urbaine pour 

te réfugier dans une villa avec piscine sous des cieux plus propices. 

Merci à toi qui, plutôt que savourer des journées où les heures s'allongent 

à l'infini et ne t'occuper que de ta petite personne, as su mettre en veilleuse 

une multitude de désirs égoïstes pour t'ouvrir aux autres. 

Merci à toi qui, malgré tous les aléas de l'existence, as trouvé  l'optimisme 

qui te permet d'avancer les mains tendues vers ceux que la vie a déboussolés. 

Merci à toi pour qui les mots aide et solidarité ne sont pas de vains 

mots  mais une philosophie de vie, un but du quotidien. 

Merci à toi qui ne comptes ni temps, ni énergie, ni don de soi. 

Bénévole parmi les bénévoles... 

Merci! 
 

Joséphine H. 


